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UN BRIN D’HUMOUR 

 
Quand	les	ans	s'additionnent,		

les	personnes	sont	portées	à	dire	:	

L’hiver,	le	chauffage	est	beaucoup	moins	

efficace	qu’autrefois!	

Je	crois	que	l’on	fait	les	marches	d’escaliers	

bien	plus	hautes		

que	dans	notre	temps!	

Et	puis,	tout	le	monde	parle	si	bas		

qu’on	ne	comprend	quasiment	rien!	

Avez-vous	remarqué	les	petits	caractères	

que	les	journaux		

se	sont	mis	à	employer?	

  
Je réfléchissais à tout ça en faisant 
ma toilette ce matin. Ils ne font plus 
d’aussi bons miroirs qu’il y a 40 
ans,,, 

	
Le	 poète	 Eluard	 a	 écrit	:	 «Ce	 n’est	 pas	 vrai	
qu’il	 faut	 de	 tout	 pour	 faire	 un	 monde.	 Il	
faut	du	bonheur	et	rien	d’autre.»		
	
	«Si	 vous	 voulez	 connaître	 la	 joie	 parfaite,	
suivez	ces	trois	règles	:	
	

1. Faites	 plaisir	 aux	 autres	 plutôt	 qu’à	
vous-mêmes;	
	

2. Mettez-vous	 toujours	 à	 la	 dernière	
place;	

	
3. Attendez	 votre	 joie	 de	 Dieu	 et	

demandez-la	lui	souvent.»	
	
	

 e e e 
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         Paul-Émile Vignola, ptre, répondant diocésain 

_____________________________________________________________________________________________________________________	
 
	

Si	vous	découvrez	un	beau	restaurant	où	 l'on	sert	des	mets	savoureux	à	un	prix	 raisonnable,	n'allez-vous	
pas	le	recommander	à	vos	amis,	voire	les	y	inviter?	Si	tu	as	fait	 la	rencontre	de	Jésus	Christ,	s'il	n'est	plus	
pour	toi	un	simple	personnage	historique,	mais	une	personne,	quelqu'un	qui	compte	pour	toi	car	il	a	changé	
la	couleur	de	ta	vie,	tu	ne	devrais	pas	garder	cela	pour	toi,	mais	plutôt	 le	partager	autour	de	toi,	en	faire	
profiter	tes	amis	et	les	tiens.	La	joie	que	t'a	procurée	l'entrée	de	Jésus	dans	ta	vie	a	besoin	de	se	répandre,	
sinon	elle	va	s'atténuer,	s'affaiblir	et	mourir.	

Mais	pourquoi	annoncer	Jésus?	Qu'est-ce	que	cela	apporte	à	quelqu'un?	Reviens	à	ce	que	tu	as	toi-même	
expérimenté	quand	tu	as	accueilli	le	Christ	dans	ta	vie,	dans	ton	cœur.	N'as-tu	pas	éprouvé	une	joie?	N'as-tu	
pas	 trouvé	 un	 regain	 de	 force	 et	 de	 courage	 face	 aux	 contraintes?	 Ne	 t'es-tu	 pas	 senti	 porté	 par	 une	
espérance	nouvelle	face	à	l'avenir?	

On	peut	avoir	recours	à	des	comparaisons	pour	 illustrer	 la	 joie	donnée	par	 la	rencontre	personnelle	avec	
Jésus	:	pensons	à	l'euphorie	qui	envahit	le	cœur	lors	de	la	découverte	de	l'âme	sœur,	de	la	personne	avec	
laquelle	on	est	 assuré	de	bâtir	 le	 reste	de	 sa	 vie;	 évoquons	 le	plaisir	provoqué	par	 les	 chauds	 rayons	du	
soleil	de	printemps	après	les	longs	mois	d'hiver;	à	la	suite	d'une	nuit	agitée,	quel	soulagement	d'entrevoir	le	
retour	de	la	lumière!	Mais	nos	joies	s'avèrent	fragiles	et	limitées	:	à	la	lune	de	miel	succèdent	souvent	des	
larmes	ravalées	et	des	gouttes	de	fiel;	 les	premiers	signes	du	printemps	font	place	aux	flaques	d'eau,	à	la	
gadoue	et	aux	nids	de	poule;	avec	la	clarté	du	jour	s'imposent	les	durs	travaux	ou	l'ennuyante	routine.	

Voyons	comment	les	premiers	chrétiens	ont	accueilli	la	prédication	des	
Apôtres.	Saint	Luc	rapporte	que	«chaque	jour,	ils	se	réunissaient	dans	le	
temple,	 ils	 prenaient	 leurs	 repas	 ensemble	 dans	 leurs	 maisons	 et	
mangeaient	leur	nourriture	avec	joie	et	simplicité	de	cœur»	(Ac	2,46).	La	
prédication	 des	 Apôtres	 provoquait	 «une	 grande	 joie»	 (Ac	 8,8)	 chez	
ceux	 qui	 se	 laissaient	 toucher	 par	 la	 Parole.	 Ainsi	 s'accomplissait	 la	
prière	de	Jésus	à	son	Père	que	ses	disciples	«aient	en	eux	sa	 joie,	une	
joie	 complète»	 (Jn	 17,13).	 En	 effet,	 le	 Royaume	de	Dieu,	 annoncé	par	
Jésus,	consiste	en	«la	justice,	la	paix	et	la	joie	que	donne	l'Esprit	Saint»	

(Rm	14,17).	Cette	joie	n'a	rien	d'un	enthousiasme	passager	que	balaieront	les	épreuves,	mais	selon	les	mots	
mêmes	 de	 Jésus,	 elle	 s'en	 trouve	 stimulée	 :	 «Soyez	 dans	 la	 joie	 et	 l'allégresse	 si	 vous	 êtes	 humiliés	 ou	
persécutés	à	cause	de	moi»	(Mt	5,12).	Voilà	exactement	ce	que	l'on	raconte	des	Apôtres	qui,	après	avoir	été	
mis	en	prison,	avoir	comparu	devant	les	autorités	du	Temple	et	avoir	été	battus,	sortirent	de	là	«tout	joyeux	
d'avoir	été	jugés	dignes	de	subir	des	outrages	pour	le	nom	de	Jésus»	(Ac	5,41).	Le	pape	François	nous	redit	
aujourd'hui	:	«La	joie	de	l'Évangile	remplit	le	cœur	et	toute	la	vie	de	ceux	qui	rencontrent	Jésus».	
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La	personne	et	la	parole	du	Christ	donnent	force	pour	traverser	les	épreuves	et	soutien	dans	la	lutte	contre	
l'adversité.	Nous	le	savons	:	nos	vies	s'écoulent	rarement	comme	un	long	fleuve	tranquille.	Saint	Paul	nous	
enseigne	que	nous	avons	à	mener	un	vif	 combat	 spirituel	 contre	 les	Puissances	du	mal.	Mais,	 loin	d'être	
démunis,	nous	disposons	de	l'armure	de	Dieu,	mise	à	notre	disposition	par	Jésus.	Il	nous	incite	donc	à	"nous	
tenir	 debout,	 avec	 la	 Vérité	 pour	 ceinture,	 la	 Justice	 pour	 cuirasse,	 et	 pour	
chaussures	 le	Zèle	à	propager	 l'Évangile	de	 la	paix,	 avec	 toujours	en	main	 le	
bouclier	de	la	Foi;	enfin,	dit-il,	recevez	le	casque	du	Salut	et	le	glaive	de	l'Esprit,	
c'est-à-dire	 la	 Parole	 de	 Dieu»	 (Ép	 6,14-17).	 Le	Maître,	 lors	 de	 son	 séjour	 au	
désert,	n'a-t-il	pas	repoussé	tous	les	assauts	du	démon	en	s'appuyant	sur	une	
parole	 tirée	 des	 Écritures?	 Alors	 qu'il	 avait	 déjà	 annoncé	 sa	 passion	 aux	
Apôtres,	 Luc	 rapporte	qu'il	«prit	avec	courage	 la	 route	de	 Jérusalem»	 	 (Lc	9,	
51).	Au	soir	de	la	Cène,	il	termine	son	entretien	par	ces	mots	:	«Je	vous	ai	parlé	
ainsi	pour	que	vous	ayez	en	moi	la	paix	car,	dans	le	monde	vous	connaîtrez	la	
persécution.	Mais	courage	:	j'ai	vaincu	le	monde»	(Jn	16,33).				
	
Riche	 de	 l'expérience	 de	 sa	 mission	 apostolique,	 saint	 Paul	 nous	 prodigue	 de	 solides	 enseignements	 et	
consignes	:	«Remplis	de	l'Esprit	de	Jésus,	animés	d'une	puissante	énergie	par	la	vigueur	de	sa	gloire,	vous	
acquerrez	une	parfaite	constance	et	endurance»	(Col	1,11).	Il	souhaite	que	Dieu	illumine	les	yeux	de	notre	
cœur	pour	nous	faire	voir	«quelle	extraordinaire	grandeur	sa	puissance	revêt	pour	nous,	les	croyants,	selon	
la	vigueur	de	sa	force,	qu'il	a	déployée	en	la	personne	du	Christ,	le	ressuscitant	d'entre	les	morts»	(Ép	1,19-
20).	 Plus	 loin,	 il	 prie	 le	 Père	 de	 «nous	 armer	 de	 puissance	 par	 son	 Esprit	 pour	 que	 se	 fortifie	 en	 nous	
l'homme	intérieur,	que	le	Christ	habite	en	nos	cœurs	par	la	foi,	et	que	nous	soyons	enracinés,	fondés	dans	
l'amour»	(Ép	3,16-17).	
	
Enfin	pour	ceux	que	préoccupe	le	sens	de	la	vie	et	de	la	mort,	la	foi	au	Christ	Seigneur	et	Sauveur	ouvre	sur	
une	merveilleuse	espérance.	Les	paroles	et	les	promesses	de	Jésus	devraient	nous	rassurer.	«Amen,	amen,	
je	vous	le	dis	:	celui	qui	écoute	ma	parole	et	croit	au	Père	qui	m'a	envoyé,	celui-là	obtient	la	vie	éternelle	et	
il	échappe	au	 jugement,	car	 il	est	déjà	passé	de	 la	mort	à	 la	vie»	(Jn	5,24).	Au	soir	de	 la	Cène,	 il	dit	à	ses	
disciples	 :	«Ne	soyez	pas	bouleversés	 :	vous	croyez	en	Dieu,	croyez	aussi	en	moi.	Dans	 la	maison	de	mon	
Père,	beaucoup	peuvent	trouver	leur	demeure;	sinon,	est-ce	que	je	vous	aurais	dit	:	je	pars	vous	préparer	
une	place?	Quand	je	serai	allé	la	préparer,	je	reviendrai	vous	prendre	avec	moi;	là	où	je	suis,	vous	y	serez	
aussi"	(Jn	14,1-3).	

Pour	saint	Paul,	un	baptisé	a	été	associé	à	la	mort	du	Christ;	celui-ci	ayant	
été	 ressuscité	des	morts,	«nous	vivons	nous	aussi	dans	une	vie	nouvelle»	
(Rm	6,4).	Si	l'Esprit	Saint	a	déjà	été	répandu	en	nos	cœurs,	il	habite	en	nous	
et	 «il	 donne	 la	 vie	 à	 nos	 corps	 mortels»	 (Rm	 8,11).	 Cela	 se	 réalisera	
pleinement	 à	 la	 fin	 des	 temps	 quand	 le	 Christ	 reviendra	 en	 gloire.	
L'Apocalypse	 oriente	 notre	 attente	 vers	 la	 célébration	 des	 noces	 de	
l'Agneau	avec	le	monde	des	élus,	une	fête	sans	fin.	Cependant,	à	la	suite	du	
décès,	 si	 l'on	 est	 en	 pleine	 communion	 avec	 Jésus,	 la	 vie	 divine	 qui	 nous	
était	déjà	acquise,	passe	à	la	vitesse	de	la	lumière	car,	enfin,	nous	verrons	
Dieu.	 Saint	 Jean	 écrit	 :	 «Lorsque	 le	 Fils	 de	 Dieu	 paraîtra,	 nous	 serons	
semblables	à	lui	parce	que	nous	le	verrons	tel	qu'il	est»	(1Jn	3,2).		
	

Qu'il	est	bon	d'annoncer	Jésus	Christ,	source	de	joie,	de	force	et	d'espérance!		
 

VVVVVVVVVVVVVVVVVVV 

Que	la	flamme	de	l’espérance	
								ne	s’éteigne	pas	en	toi	
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Point	 n’est	 besoin	 d’attendre	 la	 lumineuse	 fête	 de	 Pâques	 pour	 annoncer	 joyeusement	:	 Christ	 est	
ressuscité!	 Il	est	vivant	au	cœur	de	notre	histoire	aujourd’hui.	 Le	Pape	François	affrme	:	«Le	Christ	est	 la	
Bonne	Nouvelle	éternelle»	(Ap	14,6),	et	 il	est	«le	même	hier	et	aujourd’hui	et	pour	 les	siècles»	(Hé	13,8),	
mais	sa	richesse	et	sa	beauté	sont	inépuisables.	Il	est	toujours	jeune	et	source	constante	de	nouveauté».		
	
Plongés	dans	les	eaux	du	baptême,	nous	sommes	toutes	et	tous	appelés	à	répondre	avec	courage	à	notre	
vocation	 de	 disciples-missionnaires.	 Jésus	 nous	 redit	:	 «Allez	 donc!	 Et	 faites	 des	 disciples»	 (Mt	 28,19).	 Le	

Pape	 François	 applique	 à	 l’Église	 et	 à	 chacune,	
chacun	 de	 nous,	 cet	 «Allez	 donc»	 comme	 un	
pressant	appel	à	effectuer	une	«sortie	de	soi»	pour	
se	mettre	en	marche	et	«aller	vers…».	Le	Pape	cite	
cette	parole	que	Jésus,	après	un	moment	intense	de	
prière	 dans	 un	 lieu	 désert,	 adresse	 à	 Simon	 et	 à	
ceux	qui	 l’accompagnent	:	«Allons	ailleurs,	dans	 les	
villages	 voisins.	 Là	 aussi	 je	 dois	 annoncer	 la	 Bonne	
Nouvelle»	 (Mc	 1,38).	 Que	 signifie	 pour	 nous	

aujourd’hui	cet	«Allons	ailleurs»?	Nous	sommes	appelés	personnellement	et	communautairement	à	sortir	
de	notre	confort	et	à	répondre	avec	courage	aux	«défis	toujours	nouveaux	de	la	mission	évangélisatrice	de	
l’Église»	 pour	 «rejoindre	 toutes	 les	 périphéries	 qui	 ont	 besoin	 de	 la	 lumière	 de	 l’Évangile»	 (La	 Joie	 de	
l’Évangile,	no	20).	
	
Sans	trop	le	vouloir,	nous	sommes	influencés	par	la	culture	actuelle	mondialisée,	par	la	surconsommation	
qui	nous	détourne	des	valeurs	évangéliques.	Il	est	important	de	discerner	si	parfois	nos	interventions	et	nos	
approches	pastorales	ne	sont	pas	teintées	de	 l’esprit	du	monde.	Cet	«allez	ailleurs»	qui	nous	est	adressé	
présuppose	le	don	de	notre	vie,	une	vie	enracinée	dans	le	Christ.	Sommes-nous	des	sarments	branchés	à	la	
vigne	pour	qu’ainsi	nos	sœurs	et	frères	reconnaissent	Jésus	Christ	aux	fruits	que	nous	portons?	
	
Contemplons	Jésus	sur	la	croix.	Quand	un	soldat,	d’un	coup	de	lance,	transperce	son	côté,	«aussitôt,	il	en	
sortit	du	sang	et	de	l’eau»	(Jn	19,34).	Pour	les	juifs,	le	sang	c'est	la	vie.	Le	Christ	continue	à	donner	sa	vie,	
même	 au-delà	 de	 sa	 mort,	 dans	 les	 sacrements	 de	 l’Église	 et	 dans	 l'Esprit.	 Sainte	 Catherine	 de	 Sienne	
affirme	:	«Ce	ne	sont	pas	les	clous	qui	ont	tenu	Jésus	sur	la	croix,	c’est	son	amour	pour	nous».	Jésus	a	fait	
don	de	sa	vie	par	amour	pour	nous	et	cet	amour	continue	de	se	répandre	dans	 le	monde.	Nous	avons	 la	
mission	de	faire	connaître	l’Amour	et	de	le	répandre	partout	où	le	Seigneur	nous	envoie,	particulièrement	
auprès	des	pauvres	et	des	démunis.	
	
«Allons	 ailleurs	!»	 Posons-nous	 la	 question	:	 Quel	 serait	 notre	 «ailleurs»,	 ce	 bourg	 voisin	 à	 chacune	 et	
chacun	de	nous?	Nos	communautés	charismatiques	sont	de	«petits	cénacles»,	des	rassemblements	de	foi	
autour	de	 la	Parole	de	Dieu	proclamée,	 intériorisée,	enseignée	et	partagée	dans	 la	prière.	 Elles	 sont	des	

Monique	Anctil,	responsable	diocésaine	
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lieux	 où	 nous	 allons	 nous	 nourrir,	 nous	 laisser	 brûler	 le	 cœur	 au	 feu	 de	 l’Esprit	 Saint	 pour	 ensuite	 aller	
porter	une		«bonne	nouvelle»,		jaillissante	de	vie,	de	lumière	et	d’espérance.	Vers	quels	«ailleurs»,	sur	quels	
chemins	 le	 Souffle	de	 l’Esprit	 Saint	m’entraîne-t-il?	Dépassant	nos	peurs,	 nos	 routines,	 nos	horaires	bien	
planifiés,	oserons-nous	nous	mettre	en	marche	et	avancer,	non	pas	seuls	mais	avec	la	force	de	l’Esprit	Saint.	
Jésus	nous	dit	:	«Va	avec	la	force	qui	t’anime,	je	serai	toujours	avec	toi!»	Il	nous	faut	ce	que	le	Pape	François	
appelle	 le	 discernement	 évangélique,	 le	 regard	 du	 disciple	 missionnaire	 qui	 est	 «éclairé	 et	 affermi	 par	
l’Esprit	Saint».	Sans	l’Esprit	nous	ne	pouvons	rien	mais	avec	lui	nous	pouvons	vivre	une	nouvelle	Pentecôte.		

Le	Pape	François	se	fait	insistant	:	«Sortons,	sortons	pour	offrir	à	
tous	la	vie	de	Jésus	Christ»	(no	49).	Ce	feu	qui	nous	a	brûlés	un	
jour,	 comment	 ne	 pas	 le	 transmettre?	 Le	 monde,	 l	‘Église	 et	
nous-mêmes	 avons	 besoin	 d’une	 nouvelle	 Pentecôte.	 Le	
Renouveau	charismatique	est	un	don	de	Dieu	fait	à	l’Église	pour	
la	renouveler	de	l’intérieur	en	faisant	face	à	ce	qui	nous	apparaît	
des	montagnes	car,	nous	dit	 Jésus	:	«Je	vous	 le	dis	en	vérité,	si	
vous	aviez	de	la	foi	gros	comme	un	grain	de	sénevé,	vous	diriez	à	
cette	montagne	:	transporte-toi	d’ici	là,	et	elle	se	transporterait;	
rien	 ne	 vous	 serait	 impossible»	 (Mt	 17,20).	 	 Rêvons	 et	 osons	
l’impossible	au	nom	de	notre	foi.	
	

Dans	notre	belle	et	noble	mission	de	disciple-missionnaire,	l’Esprit	nous	ouvre	à	la	Parole	et	nous	donne	les	
charismes,	outils	nécessaires	pour	l’évangélisation.	Pour	garder	vivante	la	flamme	de	l’évangélisation,	il	faut	
se	livrer	totalement	à	l’Esprit	Saint,	car	c’est	lui	qui	«vient	au	secours	de	notre	faiblesse»	(Rm	8,26).	«Aller	
ailleurs»	 suppose	 un	 dépassement	 de	 soi-même	 pour	 s’ouvrir	 aux	 besoins	 des	 autres.	 Le	 Pape	 François	
mentionne	comme	moyen	d’évangélisation	la	prière	d’intercession.	Il	affirme	:	«Il	y	a	une	forme	de	prière	
qui	nous	stimule	particulièrement	au	don	de	nous-mêmes	pour	l’évangélisation	et	nous	motive	à	chercher	
le	bien	des	autres	:	c’est	l’intercession.	[…]	Cette		attitude	se	transforme	aussi	en	remerciement	à	Dieu	pour	
les	autres»	(Nos	281-282).	C’est	dans	cet	esprit	que	nous	nous	rassemblons	pour	intercéder	pour	les	grands	
besoins	de	l’Église	et	du	monde,	tous	les	vendredis	à	l’église	Saint-Pie-X,	à	13	h	30.	Pour	répondre	au	désir	
du	Seigneur,	rappelé	par	le	bon	Pape	François,	vous	êtes	toujours	invités	à	y	participer	et	à	faire	connaître	
ce	ministère	porteur	de	grandes	bénédictions.	
	
Vivons	sous	le	Souffle	Créateur	de	l’Esprit	Saint	qui	fait	toutes	choses	nouvelles.	«Que	
le	monde	qui	cherche,	tantôt	dans	l’angoisse,	tantôt	dans	l’espérance,	puisse	recevoir	
la	 Bonne	 Nouvelle,	 non	 d’évangélisateurs	 tristes	 et	 découragés,	 impatients	 ou	
anxieux,	mais	 de	ministres	 de	 l’Évangile	 dont	 la	 vie	 rayonne	de	 ferveur,	 qui	 ont	 les	
premiers	reçus	en	eux	la	joie	du	Christ»	(Pape	François).	
	

	
	
 

 
	
	
	
 

«Avec l’Esprit Saint, il y a toujours Marie au milieu du peuple 
Elle était avec les disciples pour l’invoquer (cf. Ac 1,14), et elle a 
ainsi rendu possible l’explosion missionnaire advenue à la 
Pentecôte. Elle est la Mère de l’Église évangélisatrice et sans elle 
nous n’arrivons pas à comprendre pleinement l’esprit de la nouvelle 
évangélisation» (Pape François, No 284). 
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     PIERRE-MARIE	VILL 
																																																																																																																																																																										

_______________________________________________________________________________________ 
	
Honnêtement,	les	temps	que	nous	connaissons	ne	semblent	pas	propices	à	la	lumière.	Le	désengagement	
et	le	pessimisme	au	contraire	semblent	gagner	du		terrain	et	nous	engloutir	dans	l’obscurité.	Alors,	à	plus	
forte	raison	il	est	opportun	de	brandir	la	flamme	de	la	joie.	
	
C’est	AUJOURD’HUI,	que	Jésus	nous	veut	témoins,	pas	DEMAIN;	si	nous	éteignons	notre	lampe,	comment	la	
prochaine	génération	pourrait-elle	voir	la	route	à	suivre?	C’est	grâce	à	la	fidélité	des	témoins,	que	le	feu	de	
l’Esprit	continue	à	brûler	malgré	les	assauts	de	l’adversaire.		
	
Si	je	vous	annonçais,	mon	frère,	ma	sœur,	il	ne	te	reste	qu’une	année,	six	mois	ou	une	semaine	sur	terre.	À	
quoi	voudrais-tu	consacrer	ton	temps?	Faire	un	voyage,	à	festoyer	avec	tes	ami(e)s,	etc...?	Voici	la	réponse	
à	laquelle	s’exposerait	l’insensé	:	«Tu	es	fou,	cette	nuit	même,	on	te	redemande	ta	vie.	Et	ce	que	tu	as	mis	de	
côté,	 qui	 l’aura?»	 (Lc	12,20)	C’est	pourquoi	 Jésus	nous	avertit	:	«Ne	vous	amassez	point	de	 trésors	 sur	 la	
terre,	où	la	mite	et	le	ver	consument,	où	les	voleurs	percent	et	cambriolent»	(Mt	6,19).	Puis,	il	nous	exhorte	:	
«Mais	amassez-vous	des	trésors	dans	le	ciel	:	là,	point	de	mite	ni	de	ver	qui	consument,	point	de	voleurs	qui	
perforent	et	cambriolent.	Car	où	est	ton	trésor,	là	sera	aussi	ton	cœur»	(Mt	6,20-21).							
	
Nonobstant	 l’ignorance	 du	 temps	 qu’il	 me	 reste,	 si	 je	 choisis	 d’être	 témoin	 missionnaire,	 une	 bonne	
réponse	pourrait-être,	je	vais	m’efforcer	de	rayonner	de	la	joie	de	l’Évangile.	Toutefois,	nous	nous	heurtons	
toujours	au	même	défi,	ma	petitesse	et	mon	ignorance.	Alors,	je	le	répète,	Jésus	n’a	pas	choisi	des	géants	ni	
des	hercules	pour	transmettre	son	Évangile.	Lui-même	s’est	fait	petit,	il	a	refusé	le	moyen	des	grands	pour	
s’imposer.	 «Au	 contraire,	 ce	 qu’il	 y	 a	 de	 fou	 dans	 le	monde,	 voilà	 ce	 que	 Dieu	 a	 choisi,	 pour	 couvrir	 de	

confusion	les	sages;	ce	qu’il	y	a	de	faible	dans	le	monde,	voilà	ce	
que	Dieu	a	choisi,	pour	couvrir	de	confusion	ce	qui	est	fort»	(1Co	
26).	 Dieu	 aime	 se	 jouer	 de	 nos	 pronostiques,	 «Partez;	 voici,	 je	
vous	 envoie	 comme	 des	 agneaux	 au	 milieu	 des	 loups».	 Holà,	
quelle	perspective	 inquiétante,	si	c’était	moi,	 je	vous	dirais	vous	
avez	 raison	 naturellement…	 mais	 celui	 qui	 nous	 envoie	 avec	 la	
douceur	et	l’innocence	des	agneaux,	nous	assure	aussi	:	«Et	voici,	
je	suis	avec	vous	tous	les	jours,	jusqu'à	la	fin	du	monde».		
	

Dès	 lors,	 frères	 et	 sœurs,	 examinons	 quelques	 moyens	 simples	 d’être	 missionnaires	 au	 quotidien	:	
réservons-nous	 chaque	 jour	 du	 temps	 pour	 écouter	 Jésus	 et	 lui	 confier	 nos	 soucis	 et	 ceux	 de	 notre	
entourage.	Gardons	 le	 silence	 et	 bénissons	 en	 notre	 cœur	 plutôt	 qu’exacerber	 les	 plaintes	 ambiantes	 et	
d’amplifier	la	cacophonie	régnante.	Distribuons	généreusement	des	paroles	aimables	et	d’encouragement.	
Rendons	service	avec	le	sourire.	Acceptons	nos	contrariétés	d’un	cœur	serein.	Si	vous	voulez,	ne	m’oubliez	
pas	durant	vos	chapelets	et	vos	eucharisties.		

							Allez,	
je	vous	envoie	!	
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	L’identité du Renouveau  
charismatique catholique (RCC) :  
ambassadeurs des dons spirituels 
	
Jean-Christof	Sakiti	·	Conseiller	à	l’ICCRS	
	
	

	
En	 février	 1967,	 Dieu	 a	 fait	 un	 don	 tout	 particulier	 à	

l’Église	 :	 le	 Renouveau	 charismatique	 	 catholique.	 Ce	 don	 est	 une	 nouvelle	 effusion	 du	 Saint-Esprit	 sur	
l’Église.	Un	feu	nouveau	a	commencé	à	brûler	dans	le	cœur	des	gens	:	le	feu	de	l’Esprit	reçu	à	leur	baptême,	
le	 feu	 que	 les	 apôtres	 ont	 reçu	 à	 la	 Pentecôte,	 le	 feu	 de	 l’Esprit	 qui	 inspire	 et	 guide	 l’Église	 depuis	 son	
commencement.	Le	Renouveau	charismatique	a	donné	naissance	à	un	nouveau	type	de	chrétiens	:	ceux	qui	
suivent	les	pas	des	apôtres.		
	
RCC,	l’action	du	Saint-Esprit	dans	l’Église		
	
Saint	Séraphin	de	Sarov	disait	 :	«Le	but	de	 la	vie	chrétienne	est	de	se	 remplir	du	Saint-Esprit».	Quelques	
siècles	 après	 la	Pentecôte,	 les	 chrétiens	ont	 commencé	à	donner	moins	d’importance	au	Saint-Esprit.	 En	
conséquence,	il	ne	leur	était	plus	possible	de	témoigner	de	l’action	de	Dieu	dans	leur	vie.	La	vie	chrétienne	
est	 devenue	 une	 simple	 tradition	 au	 lieu	 d’être	 action	 de	 l’Esprit	 Saint	 dans	 la	 vie	 des	 gens.	 Le	 RCC	 a	
commencé	lorsque	le	Seigneur	a	envoyé	un	feu	nouveau	de	l’Esprit	Saint	pour	éveiller	les	chrétiens	et	les	
amener	 à	 vivre	 une	 vie	 authentique	 de	 fils	 et	 filles	 de	 Dieu	 en	 Jésus	 Christ.	 Lorsqu’ils	 ont	 commencé	 à	
s’abandonner	à	l’Esprit	Saint,	les	dons	spirituels	sont	devenus	visibles	en	eux.	
	
Les	dons	spirituels	dans	la	vie	chrétienne		
	
Les	dons	spirituels	sont	nombreux,	comme	saint	Paul	 l’écrit	dans	sa	première	 lettre	aux	Corinthiens	 (1Co	
12).	 Certains	 dons	 nous	 font	 ressembler	 à	 Dieu	 dans	 sa	 sainteté,	 d’autres	 sont	 des	moyens	 qu’utilise	 le	
Saint-Esprit	 pour	 agir	 en	 nous.	 Un	 don	 important	 du	 Saint-Esprit	 est	 celui	 qui	 guide	 les	 gens	 à	 mieux	
connaître	Dieu	et	à	l’adorer.	Le	RCC	étant	une	nouvelle	effusion	du	Saint-Esprit,	il	donne	aux	gens	la	grâce	
d’amener	à	une	célébration	de	Dieu	plus	authentique.	
	
En	quoi	consiste	ces	célébrations?	
	
Dans	 le	 livre	de	 l’Apocalypse,	nous	 lisons	ceci	 :	«Et	chaque	fois	que	 les	Vivants	offrent	gloire,	honneur	et	
action	de	grâces	à	Celui	qui	siège	sur	le	trône	et	qui	vit	dans	les	siècles	des	siècles,	les	vingt-quatre	vieillards	
se	prosternent	devant	Celui	qui	siège	sur	 le	trône	pour	adorer	Celui	qui	vit	dans	les	siècles	des	siècles;	 ils	
lancent	 leurs	couronnes	devant	 le	 trône...»	 (Ap	4,9-10).	Dieu	est	 tout-puissant.	Tout	vient	de	 lui.	 La	 seule	
chose	 qu’une	 créature	 puisse	 faire	 devant	 son	 Créateur,	 c’est	 le	 louer,	 le	 remercier	 pour	 ses	 dons	
merveilleux	et	se	prosterner	devant	lui	pour	l’adorer.	En	faisant	cela	la	créature	entre	en	communion	avec	
son	Créateur.	Ceci	permet	à	son	Créateur	de	continuer	à	lui	donner	sa	vie.	L’adoration	est	un	acte	de	vérité	
et	de	 justice.	Personne	ne	peut	voir	Dieu	et	ses	actions	et	rester	 indifférent.	Celui	qui	 rencontre	Dieu,	se	
prosterne	aussitôt	dans	l’adoration,	comme	saint	Pierre	après	la	pêche	miraculeuse	et	saint	Paul	après	sa	
rencontre	avec	lui	sur	le	chemin	de	Damas.	
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Le	RCC	et	la	célébration	du	Seigneur		
	
Selon	 son	 témoignage,	 Patti	 Gallagher	Mansfield	 et	 ses	 compagnons	 ont	 été	 baptisés	 dans	 l’Esprit	 Saint	
alors	qu’ils	étaient	en	présence	du	Saint	Sacrement.	Lorsqu’ils	ont	reçu	le	baptême	dans	le	Saint-Esprit,	ils	
étaient	comme	les	apôtres	remplis	du	désir	d’appartenir	à	Dieu,	de	le	louer,	de	l’adorer	et	de	le	servir.	Le	
Saint-Esprit	nous	conduit	à	adorer	notre	Seigneur,	et	 l’adorer	nous	ouvre	à	 l’action	de	 l’Esprit	Saint	dans	
notre	 vie.	 Les	 dons	 spirituels	 tels	 que	 les	 charismes	 sont	 reçus	 par	 les	 vrais	 adorateurs.	 Ces	 dons	 se	
développent	chez	les	chrétiens	qui	vivent	leur	foi.	
	
Célébrer	Dieu	aide	les	chrétiens	à	connaître	sa	volonté.	Saint	Luc	écrit	:	«Tandis	qu’ils	célébraient	le	culte	du	
Seigneur	 et	 jeûnaient,	 l’Esprit	 Saint	 dit	 :	 «Mettez-moi	 donc	 à	 part	 Barnabé	 et	 Saul	 en	 vue	 de	 l’œuvre	 à	
laquelle	 je	 les	 ai	 appelés»	 (Ac	 13,2).	 Le	 RCC	 représente	 l’Esprit	 Saint	 agissant	 dans	 l’Église	 de	 nos	 jours.	
Après	plus	de	50	ans,	le	Seigneur	ne	nous	demande-t-il	pas	de	donner	plus	d’importance	à	ces	célébrations	
où	nous	 le	rencontrons,	d’être	attentifs	à	ce	qu’il	veut	 faire	dans	notre	vie,	et	à	nous	ouvrir	à	 l’action	du	
Saint-Esprit?	 Célébrons,	 adorons	 davantage	 et	 soyons	 témoins	 de	 la	 puissance	 de	 Jésus	 Christ	 et	 de	 sa	
présence	dans	le	monde.	
	

	
gggggggg	

	
	

gggggggg	
	

 
«Très souvent, des baptisés n’ont pas fait une véritable rencontre 
vivante avec le Seigneur, bien que catéchisés, une première 
évangélisation n’a pas eu lieu et ils n’ont aucun attachement 
explicite et personnel à Jésus Christ. L’effusion de l’Esprit, comme 
renouvellement d’une rencontre personnelle avec le Seigneur Jésus, 
suppose donc, souvent, une préparation par une évangélisation et 
une catéchèse appropriées, proposées généralement à l’occasion des 
assemblées de prière du Renouveau, reprenant les éléments 
fondamentaux de la foi catholique. Les Séminaires de la vie nouvelle 
dans l’Esprit visent non seulement à rappeler les principales 
données de la foi, mais à raviver un engagement plus personnel à 
l’égard du Seigneur Jésus et à attendre de son Esprit Saint une 
effusion de Pentecôte. Il est d’une extrême importance d’offrir 
régulièrement la démarche des Séminaires de la Vie nouvelle dans 
l’Esprit afin «d’aider les personnes à se tourner vers Jésus et à 
l’accueillir comme seul Seigneur et Sauveur, à se livrer d’avantage à 
l’Esprit Saint et à devenir témoins et évangélisateurs dans l’Église». 
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• Evangélisation	 

	
RESSOURCEMENT	À	RIMOUSKI	

	
Les	8	et	9	mars	2019,	nous	avons	vécu	un	ressourcement	à	la	salle	Raoul-Roy	
de	 l’église	 Saint-Pie-X.	 Nous	 avons	 eu	 la	 joie	 d’accueillir	 notre	 archevêque,	
Mgr	Denis	Grondin,	qui	a	assuré	 l’animation	de	 la	 journée	du	samedi.	Avec	
une	grande	simplicité	teintée	d’humour,	il	s’est	révélé	à	nous	comme	un	bon	
pasteur	 préoccupé	 de	 «tout	 le	 troupeau	 que	 le	 Seigneur	 lui	 a	 confié».	 Sa	
seule	présence,	imprégnée	d’intériorité,	et	ses	riches	enseignements	ont	été	
une	forte	 interpellation	à	ENTRER	DANS	LA	CONVERSION	MISSIONNAIRE.	Voici	
en	résumé	ce	qu’il	nous	a	livré.	
	
Lors	de	la	JMJ	à	Panama,	à	laquelle	Mgr	a	participé,	la	joie	du	peuple	de	Dieu	

s’est	exprimée.	La	joie	de	l’abandon,	surtout	quand	ça	ne	fonctionnait	pas	comme	prévu,	s’est	manifestée…	
La	conversion	personnelle	nous	fait	voir	les	autres	et	les	événements	différemment.	L’Esprit	Saint	nous	rend	
plus	sensibles	à	ce	qui	 se	vit.	 Le	«me	voici»	devient	«nous	voici».	Ces	gens	de	 tous	pays	ont	chacun	 leur	
histoire	et	Dieu	établit	un	lien	personnel	avec	chacun	d’eux.	Sachons	nous	intéresser	au	chemin	de	vie	des	
autres	et	nous	laisser	recevoir	par	les	autres.	Ne	plus	marcher	seul,	nous	sommes	le	peuple	de	Dieu.	Osons	
former	des	amitiés	missionnaires.	Même	nos	ennemis	nous	aident	à	cheminer	et	deviennent	occasion	de	
conversion.	Acceptons	de	nous	soutenir	mutuellement	dans	notre	pèlerinage.	De	 la	 relation	missionnaire	
rejaillit	l’Esprit	Saint	s’exprimant	en	louange,	en	repos,	en	paix,	en	audace.	
	
Donnons	aux	jeunes	des	racines.	C’est	alors	que	leurs	désirs	profonds	pourront	se	réaliser.	L’enracinement	
est	nécessaire	à	tout	âge.	Enracinons-nous	en	Jésus	Christ	de	telle	sorte	que	l’arbre	porte	des	fruits.	Quelles	
racines	 donnons-nous	 aux	 jeunes?	 Découvrons	 les	 opportunités	 sur	 lesquelles	 ils	 peuvent	 s’enraciner	 et	
rêver	:	l’éducation,	le	travail,	la	famille,	la	communauté.	Il	y	a	une	fierté	dans	le	travail	en	réalisant	quelque	
chose	qui	rend	service	aux	autres.	Aider	l’autre	à	s’enraciner	est	une	conversion	missionnaire.		
	
Le	Seigneur	touche	la	communion	dans	l’expression	des	
différentes	 cultures.	 Il	 abolit	 les	 différences	 d’âges	 et	
donne	 une	 nouvelle	 jeunesse.	 La	 foi	 se	 transmet	 des	
jeunes	 aux	 adultes	 et	 des	 adultes	 aux	 jeunes.	 La	 joie	
missionnaire	 est	 de	 voir	 l’œuvre	 de	Dieu	 dans	 le	 cœur	
des	jeunes.	
	
Et	il	y	a	le	mystère	de	la	croix,	de	la	souffrance.	L’Église	
vit	une	humiliation	dans	la	faiblesse	des	gens	qui	ont	de	grandes	responsabilités.	La	vérité	est	que	l’Église	
est	faible	et	pauvre,	faite	de	pécheurs.	Gardons	cette	confiance	que	le	Souffle	puissant	de	l’Esprit	traverse	
et	renouvelle	son	Église.	Dans	la	faiblesse,	la	joie	se	manifeste.	Dieu	nous	surprend!	Le	Seigneur	demande	
d’ouvrir	 la	 porte	 un	 tout	 petit	 peu	 et	 il	 fait	 son	 œuvre.	 Il	 nous	 rencontre	 chacun	 différemment.	
Contemplons	l’œuvre	de	Dieu	dans	l’appel	qu’il	nous	lance	et	dans	les	passages	que	l’Église	a	dû	franchir.	



	11	
	

L’Église	n’existe	pas	pour	elle-même	mais	elle	est	là	pour	annoncer	Jésus	Christ.	Devenons	des	passionnés	
de	Jésus	et	de	son	Église.	
	

Jésus	est	le	grand	missionnaire.	
Il	 n’y	 a	 pas	 de	 conversion	
personnelle	 sans	 une	 conver-
sion	 missionnaire.	 Dieu	 veut	
donner	 à	 son	peuple	 la	 joie	de	
le	 connaître.	 Lorsque	 le	 Sei-
gneur	 nous	 change,	 nous	 nous	
sentons	inconfortables	face	aux	
engagements.	 Il	nous	rend	plus	

sensibles	 à	 ce	que	nous	 vivons.	 La	 vie	ne	peut	 jaillir	 sans	 souffrance.	 Être	missionnaire,	 c’est	quitter	nos	
sécurités,	 dans	 la	 foi,	 pour	 voir	 les	œuvres	 de	 Dieu.	 Oui,	 Jésus	 veut	 nous	 engager	 dans	 une	 conversion	
missionnaire.	La	passion	du	Seigneur	se	poursuit.		

	
À	notre	 époque,	 nous	 connaissons	 un	 abandon	de	 la	 religion.	 Beaucoup	disent	 qu’ils	 ont	 cessé	 d’exister	
pour	les	autres.	Dieu	n’existe	pas	alors.	Le	rêve	de	Dieu	est	de	faire	communauté.	Notre	défi	est	de	recréer	
le	lien	intergénérationnel.	Par	le	partage	des	témoignages,	encourageons-nous	à	vivre	ensemble.	Dieu	nous	
a	réconciliés.	Nous	devons	être	«gardiens»	les	uns	des	autres,	briser	 l’isolement	et	devenir	comme	Marie	
des	«influenceurs».	Le	Pape	François	 influence	l’histore.	Chacun,	à	tout	âge,	a	une	posture	d’influence	au	
nom	du	 Seigneur	 et	 cela	 dans	 les	 différents	 domaines	 religieux,	 politique,	 économique,	 etc…	 	Quand	 les	
jeunes	 sentent	 la	 vérité,	 la	 confiance	 naît	 et	 une	 ouverture	 se	 produit.	 Il	 faut	marcher	 «avec».	 Pour	 les	
jeunes,	 l’accompagnement	 est	 de	 grande	 importance.	 Puissent-ils	 trouver	 une	 Église	 qui	 accompagne.	
Développer	l’accompagnement	par	les	qualités	d’écoute	et	d’accueil.	La	Parole	peut	nous	aider;	elle	a	plus	
d’influence	 que	 nous	 pouvons	 le	 penser.	 Le	
chrétien	 doit	 déranger	 la	 «bulle»	 de	
l’individualiste;	 les	 prophètes	 ne	 sont	 pas	 trop	
commodes…	 Demandons	 au	 Seigneur	 cette	
liberté,	ce	regard	qui	 fait	exister,	ce	 langage	qui	
vient	 de	 la	 culture,	 de	 l’histoire	 de	 l’autre.	
Établissons	un	 lien	qui	encourage	avant	de	 faire	
une	 remarque.	 Le	 Seigneur	 a	 fait	 alliance	 avec	
nous,	il	s’est	rapproché	de	nous.	
	
À	 la	 demande	 du	 Pape,	 en	 octobre	 2019,	 nous	
vivrons	 un	 mois	 missionnaire.	 La	 conversion	 personnelle	 est	 nourrie	 par	 la	 conversion	 missionnaire.	
Baptisés,	nous	sommes	envoyés.	Le	monde	a	changé.	Des	portes	sont	fermées.	Pour	ce	mois,	des	initiatives	
seront	proposées.	Ce	mois	nous	fera	entrer	dans	un	état	permanent	de	mission.	Soyons	des	«canaux»	pour	
laisser	passer	 le	Souffle	de	 l’Esprit	 Saint.	Dieu	va	encore	 se	manifester;	 il	 faut	être	 là,	 réceptifs.	Ayons	 le	
même	regard	que	le	Seigneur	a	eu	sur	nous.	Vivons	une	opportunité	permanente	de	révéler	Jésus.	
	
Marie	n’est	pas	individualiste.	Elle	porte	l’histoire	de	son	peuple.	Vivons	la	réconciliation.	Grâce	à	la	force	
d’amour	du	Seigneur,	vivons	dans	l’espérance.	
	
	

mmmmmmmmmm 
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RESSOURCEMENT	À	RIMOUSKI	
	
C’est	dans	la	joie	de	l’Esprit	Saint	que	nous	nous	sommes	rassemblés,	les	5	et	6	
avril	 pour	 vivre	 un	 ressourcement.	 L’abbé	 Jean-Baptiste	N’dri	 Allico,	 personne-
ressource,	 nous	 a	 vite	 conquis	 par	 son	 dynamisme	 et	 la	 profondeur	 des	
enseignements	qu’il	nous	a	 livrés.	À	partir	du	 thème	proposé,	«Dans	 la	 joie	de	
l’Esprit	 Saint,	 annonce	 Jésus	 Christ!»,	 il	 a	 signalé	 combien	 chaque	 mot	 est	
important	et	que,	pour	bien	comprendre	et	vivre	ce	thème,	il	nous	faut	remonter	
à	nos	origines.	D’Adam	 jusqu’à	Noé,	puis	 jusqu’à	Abraham	et	Moïse…	Dieu	 fait	
alliance.	L’élément	fondamental	de	cette	alliance	se	trouve	dans	ces	mots	:	«Tu	
seras	mon	peuple	et	je	serai	ton	Dieu».		

	
Au	 baptême,	 avec	 l’onction	 du	 Saint	 Chrême,	 le	 célébrant	 a	 prononcé	 cette	 parole	 :	 «Tu	 es	maintenant	
baptisé	 :	 Le	 Dieu	 tout-puissant,	 Père	 de	 Jésus,	 le	 Christ,	 notre	 Seigneur,	 t'a	 libéré	 du	 péché	 et	 t'a	 fait	
renaître	de	 l'eau	et	de	 l'Esprit	 Saint.	Désormais,	 tu	 fais	partie	de	 son	peuple,	 tu	es	membre	du	Corps	du	
Christ	 et	 tu	 participes	 à	 sa	 dignité	 de	 prêtre,	 de	 prophète	 et	 de	 roi.	 Dieu	 te	marque	 de	 l'huile	 du	 salut	
afin	que	tu	demeures	dans	le	Christ	pour	la	vie	éternelle».	
	
Une	alliance,	c’est	un	engagement,	un	pacte	conclu	entre	deux	parties.	«Moi	 je	serai	votre	Dieu	et	vous,	
vous	serez	mon	peuple».	De	son	côté,	Dieu	s’engage	à	nous	donner	tout	son	amour	qui	apporte	le	bonheur	
et	nous,	de	notre	côté,	à	donner	tout	notre	amour	qui	conduit	à	la	joie,	à	la	paix,	au	bonheur.	Amour	pour	
amour!	Il	y	a	donc	alliance	entre	Dieu	et	nous,	et	l’alliance	suppose	la	fidélité.	Nous	faisons	partie	du	peuple	
de	l’alliance,	nous	sommes	filles	et	fils	de	l’alliance.	Un	jour,	cette	alliance	s’est	brisée	et	Jésus	vient	établir	
une	alliance	nouvelle	et	éternelle.		
	
Les	Saintes	Écritures	nous	présentent	plusieurs	annonciations	qui	nous	révèlent	qui	est	Jésus.	En	Isaïe	9,5-6	:	
«Conseiller	merveilleux,	Dieu	fort,	Père	pour	toujours,	Prince	de	la	paix…».	Ici,	nous	sont	révélés	le	Messie	
et	sa	mission	de	salut.	L’ange	Gabriel	dit	à	Marie	:	«Il	sera	grand,	il	sera	appelé	Fils	du	Très-Haut»	(Lc		1,31).	
Le	 vieillard	 Siméon	 dit	 :	 «…	 mes	
yeux	 ont	 vu	 le	 salut	 que	 tu	 nous	
donnes…	 lumière	 qui	 te	 fera	
connaître	 au	 monde	 entier,	 la	
gloire	 de	 ton	 peuple	 Israël»	 (Lc	
2,29-32).	 Jean-Baptiste	 proclame	 :	
«Voici	l’agneau	de	Dieu	qui	enlève	
le	 péché	 du	 monde»	 (Jn	 1,29).	 À	
son	baptême,	la	voix	du	Père	nous	
révèle	:	«Celui-ci	est	mon	Fils	très	
aimé.	C’est	lui	que	j’ai	choisi	avec	joie»	(Mt	3,17).	Même	les	esprits	mauvais	disent	qui	est	Jésus	:	«Je	sais	
bien	qui	tu	es,	le	Saint	que	Dieu	a	envoyé!»	(Lc	4,34).	L’évangéliste	Jean	décrit	qui	est	Jésus	et	sa	mission	:	
«Tout	 fut	par	 lui.	Rien	ne	s’est	 fait	sans	 lui»…	«il	est	venu	comme	témoin	de	 la	 lumière»…	«il	a	donné	 le	
pouvoir	de	devenir	enfants	de	Dieu»…	«il	est	 la	Parole	venue	habiter	parmi	nous»	(Jn	1).	 	Jésus	lui-même	
nous	dit	qui	il	est	:	«Moi,	je	suis	le	pain	de	vie	(Jn	6,51)…	«Moi,	je	suis	la	lumière	du	monde»	(Jn	8,12)…	«La	
porte,	c’est	moi»	(Jn	10,7)…	«Moi,	 je	suis	 la	vigne»	(Jn	15,5)…	«Je	suis	 le	bon	berger	(Jn	10,11)…	Je	suis	 le	
Chemin,	 la	Vérité	 et	 la	Vie»	 (Jn	 14,6)…	«Je	 suis	 la	 résurrection	et	 la	 vie»	 (Jn	 11,25).	 Le	Centurion	 romain	
s’exclame	:	«Vraiment,	cet	homme	était	Fils	de	Dieu»	(Mt	27,54).	Et	nous	pourrions	en	ajouter	bien	d’autres.	
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Nous	sommes	le	peuple	de	l’alliance.	Dieu	s’est	présenté	comme	le	Dieu	unique,	le	Dieu	libérateur;	je	suis	le	
Dieu	 de	 l’alliance.	 Dieu	 a	 pris	 le	 temps	 de	 se	manifester	 pour	 gagner	 notre	 confiance.	 Il	 s’est	 révélé	 de	
multiples	 façons.	 L’Esprit	 qui	 est	 en	 lui,	 il	 le	met	 en	 nous.	 À	 Abraham,	 il	 a	montré	 qu’il	 était	 le	 Dieu	 de	
l’impossible,	 le	Dieu	de	miséricorde.	À	Moïse,	 il	 se	 révèle	comme	un	Dieu	 libérateur	en	 faisant	sortir	 son	
peuple	d’Égypte.	
	
Jésus	est	venu	révéler	le	visage	du	Père	et	il	est	allé	jusqu’au	bout	de	l’amour	en	donnant	sa	vie.	Par	sa	mort	
et	sa	résurrection,	il	réalise	une	alliance	nouvelle	et	éternelle.	Maintenant,	nous	devons	faire	notre	part	:	il	y	
a	eu	un	moment	où	Dieu	s’est	révélé	à	nous	comme	l’unique	Dieu	et	maintenant,	il	nous	faut	l’annoncer.	
C’est	notre	part	de	contrat.		

	
Annoncer	Jésus	Christ,	c’est	révéler	 l’amour	de	Dieu.	C’est	une	
mission	de	salut!	Il	est	venu	nous	sauver	et	il	nous	envoie	pour	
sauver.	 C’est	 une	mission	délicate	d’annoncer	 la	 réconciliation	
avec	 le	 Père.	 Tout	 seul,	 nous	 en	 sommes	 incapables.	 Alors	 le	
Seigneur	nous	donne	son	Esprit.	Jésus	nous	dit	:	«Je	vous	envoie	
comme	des	agneaux	au	milieu	des	loups.	Je	suis	avec	vous».	Le	
jour	de	la	Pentecôte,	les	apôtres,	libérés	de	la	peur,		sortent	du	
Cénacle	 et	 partent,	 dans	 la	 force	 de	 l’Esprit	 Saint,	 annoncer	

joyeusement	 la	 bonne	 nouvelle.	 La	 joie	 est	 le	 fruit	 de	 la	 Pentecôte.	 Si	 l’Esprit	 Saint	 ne	 nous	 saisit	 pas	
comment	accomplir	notre	mission	qui	est	une	mission	de	salut,	de	libération?	Dans	la	joie	de	l’Esprit	Saint,	
annonce	Jésus	Christ!	
	
Pour	témoigner	de	l’amour	de	Dieu,	ça	prend	la	joie	de	l’Esprit	Saint.	Comment,	moi,	je	peux	être	témoin?	
Chacun	de	nous	a	un	petit	«quelque	chose»	à	transmettre.	Chacun	a	une	vocation	particulière	à	travers	les	
dons	et	charismes	qui	sont	donnés	pour	le	service	des	autres,	mais	la	finalité	est	la	même	:	mission	de	salut,	
mission	 d’amour.	 Personnellement,	 posons-nous	 ces	 questions	 :	 Dans	 quel	 aspect	 de	 ma	 vie	 puis-je	
m’engager?	Il	y	a	des	obstacles	réels	dans	la	mission.	«Jusqu’où	me	suivras-tu?»	Quel	est	ton	degré	d’amour	
pour	moi	et	pour	mes	frères	et	sœurs?	Jusqu’au	désert?	Jusqu’au	calvaire?...	Mais,	nous	avons	une	arme	
forte	:	Dans	les	moments	difficiles,	pourquoi	ne	pas	invoquer	l’Esprit	Saint?		
	
Annoncer	 Jésus	 Christ,	 ce	 n’est	 pas	
pour	 nous	 une	 corvée,	 un	 choix	 de	
vie,	 non,	 c’est	 notre	 nature.	 Ayant	
bénéficié	 de	 l’amour	 de	 Dieu,	 nous	
devons	 donner	 notre	 vie	 pour	 porter	
l’amour.	«Ce	que	vous	avez	fait	à	l’un	
de	 ces	 petits,	 c’est	 à	 moi	 que	 vous	
l’avez	 fait»	 (Mt	 28).	 Nous	 sommes	
visages	de	Dieu,	 reflet	de	 sa	 lumière,	
reflet	 de	 son	 amour.	 Comment	
sommes-nous	reflet	de	sa	lumière,	de	son	amour?	
	
Avec	la	Vierge	Marie,	première	sur	les	chemins	de	Dieu,	allons	«dans	la	joie	de	l’Esprit	Saint,	annoncer	Jésus	
Christ!»		(Résumé,	à	partir	de	notes	prises	des	enseignements	de	l’abbé	Jean-Baptiste.)	
	

hhhhhhhhhhhhh 
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Spécial CHARIS – 	Dr	Jean-Luc	Moens,	Modérateur	de	CHARIS	

 
Le	 8	 décembre	 dernier,	 CHARIS,	 le	 nouveau	 et	 unique	 service	 pour	 le	
Renouveau	charismatique	catholique,	a	été	érigé	par	le	Saint	Siège	à	travers	le	
Dicastère	pour	les	laïcs,	 la	famille	et	la	vie.	Vous	êtes	nombreux	à	vous	poser	
des	 questions	 à	 ce	 sujet.	 Je	 tenterai	 ici	 de	 répondre	 aux	 principales	
interrogations.	
	

CHARIS	 est	 né	 de	 la	 volonté	 explicite	 du	 Pape	 François.	 C’est	 lui	 qui	 a	 exprimé	 la	 volonté	 de	 voir	 le	
Renouveau	être	opéré	par	un	 service	unique.	Cela	ne	veut	pas	dire	que	 l’ICCRS	 (Service	 International	du	
Renouveau	 Charismatique	 Catholique)	 n’ait	 pas	 été	 apprécié,	 bien	 au	 contraire.	 L’ICCRS	 a	 rendu	 de	
magnifiques	 services	 pendant	 plus	 de	 25	 ans.	 Chaque	 jour	 je	 découvre	 sa	 beauté,	 sa	 richesse	 et	 son	
importance,	et	je	souhaite	remercier	tous	ceux	qui,	pendant	tant	d’années	lui	ont	consacré	leur	vie.	
	
L’initiative	du	Pape	est	 avant	 tout	une	 initiative	de	 communion	pour	 une	nouvelle	 saison	du	Saint-Esprit	
dans	l’Église.	Il	a	souligné	à	plusieurs	reprises	l’importance	du	Baptême	dans	l’Esprit	et	le	fait	que	tous	les	
chrétiens	devraient	 le	 recevoir.	Pour	cette	nouvelle	 saison	du	Saint-Esprit,	 il	 est	 important	qu’il	 y	ait	une	
communion	 profonde	 entre	 toutes	 les	 formations	 du	 Renouveau	 charismatique	 :	 groupes	 de	 prière,	
communautés,	ministères,	 écoles	 d’évangélisation,	 etc.	 C’est	 la	 raison	pour	 laquelle	 le	 Pape	 a	 voulu	 que	
l’ICCRS	et	 la	Fraternité	catholique	 terminent	 leur	service	pour	 installer	un	unique	service	de	communion.	
C’est	la	mission	donnée	à	CHARIS.	
	
CHARIS	assumera	les	services	offerts	auparavant	par	l’ICCRS,	particulièrement	les	formations	qui	ont	été	sa	
force.	 En	 même	 temps	 CHARIS	 offrira	 un	 service	 de	 communion	 pour	 toutes	 les	 communautés	 qui	 le	
désirent,	avec	de	nouveaux	services,	comme	la	commission	canonique	et	autres.	
	
Les	 statuts	 de	 CHARIS	 donnent	 trois	 grandes	 lignes	 directrices	 pour	 son	 travail	 :	 l’évangélisation,	 la	
communion	des	chrétiens	et	le	service	des	pauvres.	
	
1.	Évangélisation	

Le	Baptême	dans	l’Esprit	est	une	grâce	missionnaire	que	nous	pouvons	noter	à	la	Pentecôte.	Le	Saint-Esprit	
transforme	les	Apôtres,	faisant	d’eux	de	hardis	évangélisateurs	qui	sont	allés	jusqu’à	donner	leur	vie	pour	le	
Seigneur.	 Le	 Renouveau	 charismatique	 a	 découvert	 depuis	 longtemps	 cette	 vocation	missionnaire,	 qui	 a	
encore	besoin	d’être	approfondie,	pour	que	 le	Christ,	Seigneur	et	Sauveur,	puisse	être	annoncé	à	tous	et	
dans	le	monde	entier.	
	
2.	Charité	

Nous	pouvons	être	surpris	que	le	Renouveau	charismatique	soit	appelé	à	vivre	la	charité	envers	les	pauvres.	
N’est-ce	 pas	 naturel?	 Le	 Saint-Esprit	 est	 amour	 et	 charité.	 Le	 Baptême	 dans	 l’Esprit	 est	 une	 effusion	
d’amour	et	de	charité.	Il	est	important	de	le	vivre	concrètement,	particulièrement	en	servant	les	pauvres	:	
«En	vérité	je	vous	le	dis,	dans	la	mesure	où	vous	l’avez	fait	à	l’un	de	ces	plus	petits	de	mes	frères,	c’est	à	
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moi	 que	 vous	 l’avez	 fait»	 (Mt	 25,40).	 Il	 y	 a	 un	 lien	 essentiel	 entre	 le	 Saint-Esprit,	 la	 charité	 et	
l’évangélisation.	
	
3.	La	communion	des	chrétiens	
	
Comme	vous	 l’avez	 tous	 remarqué	durant	 le	 grand	 Jubilé	de	 la	 Pentecôte	2017,	notre	Pape	 François	 est	
passionné	par	l’unité	des	chrétiens,	une	unité	qui	est	avant	tout	une	communion	d’amour.	C’est	à	CHARIS	
qu’il	a	été	confié	de	poursuivre	cette	communion	entre	les	chrétiens	de	toutes	confessions.	Jésus	lui-même	
a	 fixé	 ce	 défi	 :	 «Que	 tous	 soient	 un…	 afin	 que	 le	monde	 croie…»	 (Jn	 17,21).	 Il	 est	 un	 signe	 qui	montre	
combien	 la	 communion	 est	 la	 clef	 du	 travail	 de	 CHARIS,	 c’est	 la	 structure	 de	 son	 service.	 Ses	 statuts	 ne	
prévoient	pas	de	conseil,	mais	un	Service	international	de	communion	formé	de	18	membres.	De	la	même	
façon,	au	niveau	local,	les	Équipes	de	coordination	deviennent	Service	nationaux	de	communion.	
	
En	termes	concrets,	nous	travaillons	à	la	fois	avec	l’ICCRS	et	la	Fraternité	catholique	pour	nous	assurer	qu’à	
la	prochaine	Pentecôte,	tout	se	fasse	en	communion,	et	que	tous	les	services	offerts	jusqu’ici	par	ces	deux	
formations	 soient	 offerts	 par	 CHARIS,	 selon	 la	 requête	 explicite	 du	 Pape.	 En	 particulier,	 nous	 préparons	
ensemble	divers	événements	importants	qui	se	tiendront	durant	la	semaine	précédant	la	Pentecôte	:	
	
-	 Une	 réunion	 des	 leaders	 du	 Renouveau	 charismatique	 catholique	 international,	 le	 jeudi	 6	 juin	 et	 le	
vendredi	7.	Les	personnes	concernées	ne	tarderont	pas	à	recevoir	leur	première	invitation.	
-	Une	rencontre	internationale	au	Vatican,	ouverte	à	tous,	dans	la	Salle	Paul	VI	le	samedi	8	juin.	Vous	êtes	
tous	cordialement	invités.	
-	La	Messe	de	la	Pentecôte	le	dimanche	9	sur	la	Place	Saint-Pierre,	avec	le	Pape	François.	
	
À	 l’initiative	 de	 Kim	 Kollins,	 nous	 lançons	 également	 une	 campagne	 de	 prière	 en	 préparation	 de	 la	
Pentecôte.	Pour	les	prochains	mois	de	mars,	avril	et	mai,	vous	recevrez	une	méditation	par	le	Père	Raniero	
Cantalamessa	 avec	 des	 suggestions	 de	 prière.	 Je	 vous	 encourage	 à	 prendre	 une	 part	 active	 dans	 cette	
campagne	 de	 prière	 qui	 est	 importante	 pour	 le	 RCC	 et	 pour	 CHARIS.	 Les	 renseignements	 pour	 ces	
événements	seront	disponibles	sur	le	site	de	CHARIS:	www.charis.international	et	vos	questions	pourront	
être	envoyées	à	info@charis.international	
	
 
 

Hnnhnnhnnhnnhnnh 

 
Le Baptême dans l ’Esprit  est  une grâce miss ionnaire  que nous pouvons 
noter à la Pentecôte.  Le Saint-Esprit  transforme les  Apôtres,  fa isant 
d’eux de hardis  évangél isateurs qui  sont al lés  jusqu’à donner leur vie  
pour le  Seigneur.  Le Renouveau charismatique a découvert  depuis  
longtemps cette  vocat ion miss ionnaire ,  qui  a encore besoin d’être  
approfondie ,  pour que le  Christ  Seigneur et  Sauveur puisse être  annoncé 
à tous et  dans le  monde ent ier .  

 
 

Hnnhnnh 
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En mémoire  de l ’abbé Gérard Marier   1930 -  2019 
	

C’est	avec	une	profonde	tristesse	que	nous	avons	appris	le	décès	
de	notre	ami,	 l’abbé	Gérard	Marier.	À	 la	 suite	d’un	AVC,	 il	 s’est	
éteint	 à	 l’Hôtel-Dieu	 d’Arthabaska,	 le	 vendredi	 8	 mars	 2019,	 à	
l’âge	de	89	ans.	
	
Nous	 avons	 bien	 connu	 l’abbé	 Gérard	 par	 les	 nombreux	
ressourcements	qu’il	a	animés	dans	notre	diocèse	et	cela,	depuis	
les	débuts	du	Renouveau	charismatique	catholique	en	1973.		
	
Il	est	né	à	Drummondville,	le	6	janvier	1930.	Après	ses	études	au	
Collège	de	Papineauville	et	au	Grand	Séminaire	de	Nicolet,	il	a	été	
ordonné	prêtre	le	4	juin	1955.	Pendant	50	ans,	il	s’est	consacré	à	
l’éducation	dans	différents	établissements	 scolaires,	notamment	
au	 Séminaire	 de	 Nicolet	 et	 à	 l’Université	 du	 Québec	 à	 Trois-
Rivières.	 Il	 a	publié	de	nombreux	 livres,	dont	plusieurs	ouvrages	
de	 spiritualité,	 les	 deux	 derniers	 aux	 Éditions	 Médiaspaul	 :	 Les	
Évangiles	lus	autrement	(2013)	et	Une	lettre	pour	vous	(2015).	Il	a	
animé	 des	 ressourcements	 et	 des	 retraites	 au	 Québec	 et	 à	

l’étranger;	une	émission	hebdomadaire	à	Radio	VM	et	à	la	télévision	communautaire	des	Bois-Francs;	des	
pèlerinages	en	Europe.	À	82	ans,	 il	a	relevé	le	défi	de	parcourir	300	km	sur	le	chemin	de	Compostelle.	En	
1987,	 il	 a	 fondé	 le	 service	 Prière	 en	 Église	 la	 nuit,	 prolongé	 par	 la	 revue	 Prière,	 appel	 d’aurore.	 Sous	 sa	
direction	sont	parus	cent	numéros	de	cette	revue,	remplacée	en	2015	par	un	bulletin	mensuel	sur	Internet.	
Trois	fois	par	semaine,	il	envoyait	à	ses	amis	Facebook	une	courte	conversation	qu’il	avait	avec…	Dieu.	
	
À	 la	 communauté	 du	 Désert,	 qu’il	 a	 fondée	 en	 1971,	 il	 a	 formé	 avec	 une	 équipe,	 de	 1994	 à	 2014,	 des	
«Jeunes	Volontaires»	âgés	entre	18	et	35	ans,	en	vue	d’aller	faire	de	l’aide	humanitaire	au	Pérou.	La	mission	
péruvienne	 compte	 actuellement	 trois	membres,	 dont	 un	 prêtre.	 À	 la	maison	mère	 de	 Victoriaville,	 son	
œuvre	se	poursuit	par	l’accueil	de	femmes	et	d’hommes	à	leur	sortie	d’une	thérapie	de	désintoxication.	Les	
funérailles	ont	été	présidées	par	Mgr	André	Gazaille,	 le	18	mars	à	 l’église	Notre-Dame-de-l’Assomption	à	
Victoriaville.	
	
TÉMOIGNAGES	
	
«C'est un saint de plus dans le ciel! Il a été vraiment un disciple-missionnaire sous la mouvance de l'Esprit 
Saint!  Union de prières accompagnées d'une grosse gerbe de fleurs éternelles qui se rendront jusqu'à notre 
Dieu!» (Thérèse) 
 
«Il était très cher à notre cœur et il est sûr que son départ nous attriste mais il est maintenant avec le 
Seigneur; cela nous console qu'il soit dans le summum de l'Amour.» (Claudine) 
 
«Je suis peinée d'apprendre le décès de l'abbé Marier. On se souviendra toujours de lui.»  (Gisèle) 
 
«Gérard Marier a prêché plusieurs retraites quand je demeurais à Sept-Îles. Il avait un don spécial pour 
nous donner le goût de lire la Parole. Il nous invitait aussi à prier, même la nuit pendant nos moments 
d'insomnie, en union avec toutes les personnes priantes et adoratrices de nuit. Une Parole que je retiens de 
lui : «Ne vous inquiétez pas trop pour vos adolescents. Ils ont la foi plus que vous pensez!» Le Pape 
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François a aussi une grande espérance face à l'avenir, grâce aux jeunes qui porteront le flambeau de la Foi. 
C'est une relève prometteuse qui formera, à leur tour, une armée de disciples-missionnaires sous la 
mouvance de l'Esprit Saint! Vivons dans la confiance, unis par la prière. Marie intercède pour nous toutes et 
tous qui faisons partie de l'Église en marche!» (Thérèse) 
 
«J’ai rencontré Gérard au tout début du Renouveau charismatique, quelques années après sa conversion. 
J’ai participé à plusieurs de ses retraites et ressourcements toujours livrés avec passion sous l’inspiration de 
l’Esprit Saint. Oui, il était un passionné de la Parole de Dieu dont il se nourrissait abondamment et qu’il 
distribuait dans un langage simple et coloré dont personne ne pouvait demeurer indifférent. Le Seigneur l’a 
gratifié d’un don particulier, celui de la parole prophétique qu’il partageait comme un bon pain à toutes les 
personnes qui le désiraient. Cette parole rejoignait les cœurs jusque dans les besoins profonds et intimes 
des persones qui la recevaient. Que de cœurs touchés! Cette parole était douce et savoureuse mais parfois 
aussi bouleversante et transformante. Au fil des ans, Gérard est devenu un grand ami et c’était pour lui une 
grande joie de se rendre chez nous, à Rimouski, pour rencontrer la «gang» qu’il aimait beaucoup. Il va nous 
manquer mais je suis assurée qu’il se fera «intercession» auprès de son Seigneur pour tous ceux et celles 
qu’il a côtoyés et aimés. Après tant d’années de labeur, toi qui as voulu «être en service» jusqu’à «ton 
service», repose maintenant en paix. Tu seras toujours présent en nos cœurs.» (Monique) 
 
«Lors d’une rencontre, l’abbé Gérard m’a demandé quelle était ma peine et je le lui ai dit. À la sortie, il nous 
a dit que si l’on voulait avoir une parole de Dieu qu’il en donnait. Eh bien, il m’a dit : «Le Seigneur est en 
train de te guérir… Et 8 jours après, j’ai senti ma peine s’envoler. Merci mon Dieu!» (Lise) 
 
«Gérard était un homme de prière. Il affirmait ne plus pouvoir célébrer l'office divin tel qu'on le trouve au 
bréviaire. Il abordait, par exemple, un psaume et s'arrêtait à un mot, un verset, et le ruminait, le savourait, 
pour sans doute entrer en contemplation. J'ai fait avec lui la tournée des régions; en voiture, il parlait peu, il 
priait. Ce dont il avait alors fait l'expérience, il le partageait ensuite dans ses entretiens ou à travers les 
"messages" qu'il se faisait un plaisir de livrer à qui le sollicitait. Il va nous manquer... (Paul-Émile, ptre) 
 
«J’ai connu l’abbé Marier en 2016. C’était mon premier ressourcement et, grâce à lui, j’ai continué mon 
cheminement dans la foi. Il avait une telle bonté et ce don de dire ce dont nous avions besoin. Une phrase 
de lui m’a particulièrement rejointe : «Avoir la foi c’est dire : Mes enfants ne prient pas ENCORE!» 
(Jacqueline) 
 
«L’abbé Marier a été pour nous un excellent prédicateur. C’était un homme rempli de la Sagesse de Dieu. Il 
nous transmettait comme un livre ouvert, la Parole de Dieu. Ses enseignements avec un brin d’humour nous 
dégageaient de toutes autres distractions. À travers ses interventions vivantes et convaincantes, on le 
sentait habité de l’Esprit Saint. Il avait la foi à déplacer les montagnes. Au moment de la pause, en 
s’approchant de nous, il tournait les pages de la Bible et c’est Jésus à travers lui qui nous adressait une 
Parole d’espérance que nous avions besoin d’entendre. Dans ses interventions il nous communiquait la joie 
de l’Évangile. Une phrase qui est restée gravée dans notre cœur : «On est au service les uns des autres 
jusqu’à notre service». Merci, Seigneur, pour ce prêtre au cœur de feu. (Nicole et Louiselle) 
 
«Si ce n’était que de mon autorité, je le nommerais : saint Gérard Marier. Il fut pour moi un exemple de 
l’amour de la Parole de Dieu qui l’habitait et qu’il savait donner encore et encore. Il était ainsi «Joie de 
l’Évangile». Il rayonnait de sa lumière et savait la proclamer, la donner, nous la faire aimer. Ce fut pour moi 
un dynamisme extraordinaire. Pour moi, il fut un super témoin de Notre Seigneur dans son accueil de toutes 
et de tous. Il finissait d’enseigner et déjà il donnait une Parole à tous ceux et celles qui le désiraient. Il était 
don de lui-même et don de son Seigneur. Merci, Seigneur, de m’avoir donné cette grâce de le connaître et 
ainsi de faire croître en moi l’amour de ta Parole. Merci, Seigneur, d’en faire vite un saint que nous pouvons 
déjà invoquer. Qu’il intercède auprès de toi pour que nous devenions toutes et tous amoureux de ta Parole. 
Je prie pour le repos de son âme en Dieu, par le nom de Jésus. Amen! (Adrienne) 
 

++++++++++++++++++++++++	
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PLANIFICATION 2019 - 2020 
des activités du Renouveau charismatique, diocèse de Rimouski 

	

	

LANCEMENT	DE	L’ANNÉE	-	Tournée	dans	les	Régions	du	diocèse	

											9	au	14	septembre	2019	-	Personne-ressource	:	Christian	Beaulieu,	i.s.p.x.	 	
	 9			septembre		:	Région	de	Matane,	de	14	h	30	à	16	h	30	et	de	19	h	à	21	h	
																																																	10	septembre		:	R.	de	la	Vallée	de	la	Matapédia,	de	14	h	30	à	16	h	30;	de	19	h	à	21	h	
	 11	septembre		:	Région	du	Témiscouata,	de	14	h	30	à	16	h	30	et	de	19	h	à	21	h	
	 12	septembre		:	Région	de	Trois-Pistoles,	de	14	h	30	à	16	h	30	et	de	19	h	à	21	h	
	 13	septembre		:	Région	de	La	Mitis,	de	14	h	30	à	16	h	30	et	de	19	h	à	21	h	
	 14	septembre		:	Région	de	Rimouski,	de	9	h	à	17	h	
	
RETRAITE	suivie	d’un	RESSOURCEMENT	-	Personne-ressource	:	René	Larochelle,	ptre	

										22	au	25	octobre	2019		-		Retraite	:	«Sous	les	pas	de	Jésus,	marche	dans	les	voies	de	l’Esprit	Saint!»	

										26	octobre	2019													-		Ressourcement	à	Rimouski,	de	9	h	à	17	h	
	  

SOIRÉES	D’ÉVANGÉLISATION	–	Trois	lundis	sur	le	thème	de	l’Évangélisation	dans	le	monde	aujourd’hui	

											4			novembre	2019			:		«L’appel	à	l’évangélisation»							

										11	novembre	2019			:		«Éléments	de	base	de	l’évangélisation»	

										18	novembre	2019			:		«Attitudes	et	qualités	de	l’évangélisateur»	 	
	
RESSOURCEMENT	À	RIMOUSKI	-	Personne-ressource	:	Mgr	Denis	Grondin	

										21	mars	2020	 «En	marche	vers	la	lumière	de	Pâques!»		

SÉMINAIRES	DE	LA	VIE	DANS	L’ESPRIT	–	Animation	:	une	équipe	diocésaine	

										30	mars	2020	 «Dieu	notre	Père	est	Amour.	Il	nous	aime	personnellement»		

										6	avril	2020		 «Encore	aujourd’hui,	Jésus	nous	sauve	et	nous	libère»	

										20	avril	2020		 «Jésus	est	le	Seigneur	de	nos	vies.	Il	change	nos	cœurs,	il	guérit	et	

	 	 	convertit»	

										27	avril	2020		 «Notre	misère	a	rendez-vous	avec	la	miséricorde	:	
	 	 	 célébrer	la	miséricorde	du	Seigneur»	

										4	mai	2020		 «Jésus	nous	promet	son	Esprit	Saint»	

										11	mai	2020	 «Appelés	à	être	disciples-missionnaires»	
	
RESSOURCEMENT	-		Personne-ressource	:	P.	Mario	Doyle,	c.Ss.r.	

										29-30	mai	2020	 Une	Pentecôte	de	feu		
	 Effusion	de	l’Esprit	:	Jésus	nous	donne	son	Esprit	
________________________________________________________________________________________	

Les	lieux	où	se	tiendront	les	différentes	activités	seront	précisés	sur	les	affiches	publicitaires. 	
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La Pentecôte 
 

C’est l’Esprit Saint  
qui continue la création du Père  

avec Marie. 
 
 
 

 

Cette re-création commence à l’Annonciation. 
 
Dieu le Père demande à Marie si elle veut être la Maman de Jésus. Après l’avoir comblée de 
grâces, elle la plus petite de toutes les créatures mais la plus pure, la plus aimante, la plus 
docile et la plus humble, Marie dit à l’ange une seule parole : «Comment cela sera-t-il 
possible?»  Car Marie a conscience que Dieu fera lui-même cette merveille en elle. 

Toutes les paroles que l’ange lui adresse vont se réaliser. Marie laisse Dieu faire son œuvre en 
elle. L’ange lui répond : «N’aie pas peur Marie, l’Esprit Saint viendra sur toi et la puissance de 
Dieu te couvrira de son ombre». Marie sait que cela se fera mais personne ne le saura. 

Son enfant sera Saint, il sera Fils de Dieu. Voilà comment opère l’Esprit Saint en Marie. 

L’action de l’Esprit Saint dans le plan de Dieu : 

- De toute éternité, l’Esprit Saint écoute le Père. 

- À l’Incarnation, l’Esprit dépose Jésus en Marie pour sauver les hommes. 

- À la Pentecôte, l’Esprit Saint envoie les apôtres dans le monde pour rassembler tous les 
  hommes dans la foi par la Parole de Jésus. 
 
Ce travail de l’Esprit Saint avec chacun de nous se perpétue à travers les sacrements. À la 
Croix, du côté percé de Jésus sont sortis l’Eau et le Sang d’où sont nés les sacrements de 
Jésus : signes et instruments de la fécondité de Marie qu’elle partage dans l’Église. 

Aujourd’hui, la fête de la Pentecôte est la fête de l’Esprit Saint qui 
nous aide à écouter le Père, à vivre avec Jésus et à vivre en frères et 
sœurs, à nous rassembler avec la Parole de Jésus et à adorer. 

L’Esprit Saint est donc la Lumière du Père, la Vie de Jésus qui veut se 
donner, l’Amour universel partagé avec tous les hommes par la Croix et 
l’Eucharistie.  
	

	
											(Texte	du	Fr	Daniel	Ange)	
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Annonciation	

 
Comme d’habitude, Marie très sainte priait. 
Soudain l’ange Gabriel lui apparaît. 
Ne crains pas, lui dit-il avec douceur, 
Tu as trouvé grâce auprès du Seigneur. 
 
Voici que tu concevras un enfant 
Qui s’appellera Jésus : il sera grand. 
Les peuples se prosterneront devant lui, 
Son royaume s’étendra à l’infini. 
 
Marie veut garder sa virginité 
Alors elle ne sait pas trop quoi penser. 
L’Esprit Saint, lui dit l’ange, surviendra 
Et de son ombre, il te couvrira. 
 

Confiante dans l’immense amour de son Dieu, 
Marie accepte de tout cœur ce qu’il veut. 
C’est la joie dans le ciel car à présent 
Dieu le Père peut réaliser son plan. 
 
Vierge Marie, modèle d’humilité, 
D’abandon à la divine volonté, 
Apprends-moi la soumission amoureuse 
Qui fera de moi une personne heureuse. 
 
En devenant la Mère de son Seigneur, 
Marie accède (ainsi) à un très grand honneur. 
Pourtant, c’est sa parfaite obéissance 
Qui lui a valu tant de révérence. 
 
(Tiré du recueil de poèmes composés par Robert 
Pelletier, décédé le 25 mars 2017. Il était l’époux  
de Monique Picard,  tous deux très  engagés  au 
Cénacle de Cacouna.)  
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